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proprement en François; & cet- de
te Miftoire eft pic]uante pur les yior

diverfes conftitutions de gouver- mou
nement qui onc lieu dans cescta- J^xt
blillemens. ;

J,

Envifo^ée par ce dernier côté, Patti

la matière mérite aHurémenc, en cliof

elle-mcme, h peine d'être trai- J'étii

tée. Mais déplus, elle a un rap- fedti

port allez dired aveclecommer- meill

ce qui ell mon objet. Carcefont èont
les Loix d'un Etat qui font les tant

hommes ce qu'ils font ; indul- ijui,

trieux, ou fans génie, entrepre lienn
nans, ou timides, adifs, ou pa- impo
relfeux. iëcon

l'ai aufll remarqué que nos E tons
crîvains avoienc fort négligé I les a
fcience de faire des Loix: il m; <plTit<

paru que fournir des idées furii: -foble

article li intérell'ant, c'étoit bic: |fefqu

mériter de la Patrie. &tat
Nous avons une foule d'écrit Slus v

fur toute forte de Poèmes, fi;

'PArt de parler, fur la Déclama

tion; & avant M. le Préfider


